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tistique des maladies, des vaccinations et
des morts. Nous l'empruntous à la " Ri-
vista do medicina dosimetrica "
dirigée par le Dr. B G Valledor.

sujets
non

inoculés
malades 261
morts 120
guérisons 99
en traitement 42

si bien

réino-

inoculés culés total
32 27 820

7 3 130
20 19 138
5 5 52

Ce tableau est signé de l'Alcade Pedro
Pla et certifié par le corps médical d'A!-
cira; la population est de 22000 habitants
9100 out été vaccinés dont 7500 qui ont
été reinoculés.

De tous les faits qui précèdent et de
ceux que nous n'avons pu rapporter dans
ce court article, mais que le Dr. Duhour-
çau cite dans sa rômarquable étude, il res-
sort que d'après les savants Espagnols,
l'inoculation du peronospora ferrani pro-
tège contre le choléra. Un certain nombre
de savants français, ne croient pas à cette
protection; plusieurs sont allés même
jusqu'à traiter le Dr Ferran de charlatan.
Ils ont eu croyons-nous très grand tort.

La vaccination cholérique nous parait si
sérieuse; on ne peut encore se prononcer
en connaissance de cause.

Nous conclucrons en citant ces paroles
du Dr. Bolval, écrites dans le " Mouve-
ment hygiénique " et qui expriment la
pensée du Dr. Duhourgau et celle de
beaucoup d'autres médecins : '' La mé-
thode Ferran ne peut pas être considérée
dès mainteuant comme offrant une garan-

populations espagnolos semblent si bien
disposées à s'y prêter et permettent une
constatation de nature à trancher les
doutes. "

Paris, 15 novembre.
A. HAMON.

CORRESPONDANCE.

Monsieur le Rédacteur,

Votre journal du 1er Novembre contient
un article qui saus me nommer me mon-
tre si visiblement au doigt qu'il n'y a pas
à se méprendre sur les intentions de son
auteur. Je ne crois pas devoir entrer en
discussion avec un homme qui se déclare
si positivemenr en faveur de la vaccina-
tion que très probablement, il ne connaît
guêre tout en la déclarant le préservatif
absolu de la variole.

Je n'aurais non plus jamais songé à
écrire un mot de réplique à l'article en
question si le nom vénéré de feu Mgr.
L'Archévêque Bourget et celui des révé-
rendes Dames de l'Hôtel-Dieu ne se fus-
sent trouvés mêlés au gâchis que sert à vos
lecteurs Mr. Dagron-Richer.

Si je suis fort mauvais logicien M.
Dagron excelle dans l'art d'écrire des so-
phismes. Il y a peut-être 20 ans,( je ne sais
où était ce monsieur, mais pour ma part

tie ab.siue contre le choléra, mais l'hy je n etait pas doyen de t Ecoiu de mecine
giene publique ne pouvant que désirer ni le médecin en chef de l'Hôtel-Dieu. ce
vivement une solution aussi favorable, ne fut pa8 alors non plus que la faculté
nouas faisons des vSux pour que l'essai Victoria ni le corps medical de Montréal
goit largement expérimenté, puisque les protestèr6nt contre ma doctrine; les révé-


